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devoir (l'évêqiic m'(il)lige donc de vous intcrpcltT, |)oiir savoir exac-

tement à qnoi m'en tenir, an sujet di- cet enseif^nement i\\w l'on vous

attribue. Dimanche prochain, ;i 8 heures (hi soir, je donnerai dan- le

soubassement :1e l'église cathédrale, une conférence sur la dernière en-

cycli(|ue le notre Très-Saint- l'ère le l'ajK- Pie \, concernant les er-

reurs <lu modernismi'. Je serais très heureux de ne pas avoir à vous

y condamner publiquement. Faites donc, cher docteur, acte de sou-

mission parfaite, aux enseip^nements de notre mère, la Sainte-Eghse

catholique et veuillez me faire connaître par écrit, (|ue. quelles qu'aient

été vos opinions dans le passé, vous les réprouvez, du moment (lu'elle*

ne sont pas en conformité avec la doctrine catholique.

Ne pouirriez-vous p&s assister à la conférence en question. !:•

serais heureux de vous y voir présent.

Votre dévoué en N.-S.,

t JOSEPH-ALFRED,

Evêque <le Joliettc.

"Résumé de la conférence donné le 9 décembre lyoj.

Par le Dr. Laurendeau (i)

De Saint-Gabriel de Brandon.

"La pensée n'est qu'une manifestation particulière de l'énergie,

(i) Je donne ici copie de la feuille dont parle Monseigneur dans sa lettre du

16 décembre 1907

.


